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SUPPLÉMENT (1897-1906). 


J’ai publié en 1897 une Notice qui appelle aujourd’hui un Supplément. 

Parmi les recherches originales que j’ai poursuivies depuis cette époque, 
je dois signaler surtout celles qui se rapportent à l’étude du passage brusque 
de l’électricité à tràvers'les gaz (effluve ou décharge disruptive). Ce sujet, 
que je suis loin d’avoir épuisé, touche à la constitution même de la molé¬ 
cule et de l’atome, sur laquelle son étude jettera, tôt Ou tard, une vive 
lumière. Les questions qui touchent aux rapports de la matière et de l’élec¬ 
tricité préoccupent tout particulièrement aujourd’hui le monde savant. 
Quelques-uns des résultats que j’ai obtenus ne peuvent manquer d’intéresser 
ceux auxquels cet ordre de questions est familier. 

Le laboratoire que j’ai l’honneur de diriger et où se sont formés, sous 
ma direction, des savants tels que MM. Daniel Berthelot, Brunhes, Carvallo, 
Dongier, Mathias, L. Poincaré, etc., a continué à faire preuve d’une grande 
activité scientifique. C’est là qu’en 1903 ont eu lieu, sous le patronage de 
l’Académie des Sciences,'les expériences contradictoires de MM. Pender et 
’Crémieu, dont le résultat a été d’établir d’une manière définitive l’exis¬ 
tence du champ magnétique et des phénomènes d’induction dus à la con¬ 
vection électrique. Qu’il me soit permis de signaler aussi les thèses de 
doctorat de M. Sagnac (aujourd’hui chargé de cours à la Faculté des Sciences 
de Paris), sur les rayons secondaires développés par les rayons X (1901) ; de 
M. Langevin (aujourd’hui professeur adjoint au Collège de France), sur les 














ture que la conductibilité de l’eau acidulée, à laquelle J.-J. Thomson la Com¬ 
parait ? 11 me parut qu’il devait être facilede répondre à ces questions grâce 
à l’emploi de la méthode suivante. 

Si, entre les plateaux d’un condensateur, on interpose un conducteur,; 
soit métallique, soit électrolytique (par exemple un ballon plein d’eau 
acidulée), la capacité du condensateur augmente aussitôt, comme si on 
tité. Cette augmen- 
îfiniment courte, et 
blie entre les pla- 










































